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Exposition « I'm dancing in my mind » - Lea Tania Lo Cicero
> du vendredi 8 au samedi 30 octobre 2010 (inclus)

de 10h à 17h et soirs de spectacle

entrée libre
vernissage : jeudi 7 octobre à 19h (à l’occasion de l’ouverture de saison de l’atheneum)

A travers le médium de la vidéo, Lea Tania Lo Cicero questionne la perception des apparences, l'impact, le pouvoir, la fascination, la projection et le fantasme déclenchés par l'image, les liens et les séparations entre la forme, la figure et l'invisible, l'intime.
Dans un croisement d'images et de reflets, elle articule une réflexion autour de l'écrivain Jean Genet et propose une variation, un va et vient, entre solitude et ambivalence, effacement et gloire, ombre et lumière, apparition et réalité.
L'artiste confronte des réalités différentes et séparées et tente d'installer une matérialité où surface et perspective œuvrent en simultané.
Diplômée de l'Ecole Cantonale d'Art de Lausanne (ECAL), Lea Tania Lo Cicero a notamment travaillé sur Pasolini et s'est tout naturellement intéressée à Jean Genet, attirée par la similarité des personnages.
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« Galileo » - Une exposition de Laurent Bolognini, plasticien et Daniel d’Adamo, compositeur.
> du mercredi 10 novembre au vendredi 10 décembre 2010

de 10h à 17h et soirs de spectacle

entrée libre

-  vernissage : mardi 9 novembre à 18h suivi d’une conférence, à 19h, sur l’histoire de l’art optique lumino-cinétique par Georges Silva et Franz Spath du centre d’art Frank Popper à Marcigny.
- rencontre avec Laurent Bolognini possible le mardi 9 novembre à 14h ou sur rendez-vous.
Exposition lumino-cinétique et sonore

Les mouvements rotatifs des machines lumineuses de Laurent Bolognini dessinent des formes géométriques inattendues, sculptent l’espace, le redéfinissent sans cesse dans une suite de circonvolutions de tracés lumineux.

A ces fascinantes impressions éphémères et ces figures oniriques au rythme spatio-temporel en perpétuel changement, s’ajoute une relation singulière, un dialogue insolite avec la musique créée par Daniel d’Adamo.

La transformation cinétique de la trace lumineuse et du son, sont au centre de cette installation.
Laurent Bolognini, plasticien, crée des machines lumineuses depuis une dizaine d’années.

Il réalise son premier « Galiléographe », appareil à tracés lumineux, en 1998, dans le cadre de la bourse de recherche de l'académie de France à Rome.

A partir de 2000, commence une longue aventure de complicités artistiques avec notamment le saxophoniste Fred Costa, le metteur en scène Olivier Py, le compositeur Patrice Moulet.

Ses machines lumineuses sont régulièrement exposées : galerie Moretti & Moretti, biennale d’architecture de Venise, Nuits Blanches de Paris, Nuit des Musées à Kassel, Musée d’Art Contemporain du Val-de-Marne.

Daniel d’Adamo, compositeur, s’est formé auprès de Philippe Manoury au Conservatoire Nationale Supérieur de Musique de Lyon et à l’Institut de Recherche et Coordination Acoustique/Musique (IRCAM) de Paris.

En 1997, il est pensionnaire à la Villa Médicis, Académie de France à Rome. Il y crée le festival Musica XXI, dédié à la musique contemporaine.

Ses œuvres sont caractérisées par un travail de recherche sur le temps musical, une certaine théâtralité de l’écriture et une récurrence de la thématique du double.

Exposition co-produite par l’atheneum, centre culturel de l’Université de Bourgogne et Césaré, centre de création musicale de Reims (www.cesare-cncm.com)

Avec l’aimable participation du Centre d’art Frank Popper à Marcigny (Bourgogne) (www.cac-frank-popper.fr)






